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Souriante, à l’aise avec 
les clients, Dafina Be-
risha semble comme 
un poisson dans l’eau à 

la caisse du magasin Obonmar-
ché de l’OSEO Valais, dans le 
sud de la ville de Sion. «Grâce à 
ce travail, je gagne de la con-
fiance en moi et j’ai découvert 
un métier qui me plaît beau-
coup. La prochaine étape est de 
trouver une place dans un ma-
gasin après les mois que j’aurai 
passés ici.» Cette bénéficiaire 
d’une mesure de réinsertion 
est l’une des employées de 
cette épicerie solidaire située 
au rez-de-chaussée du bâti-
ment de l’OSEO. 
Ce magasin, financé à hauteur 
de 437 000 francs par l’Etat du 
Valais, est le premier de ce type 
à voir le jour dans le canton. 
Non seulement il emploie des 
personnes – cinq à la fois, à dif-
férents pourcentages – qui se 
réinsèrent pour retrouver un 
emploi sur le marché, mais il 
propose aussi des produits ali-
mentaires à des prix 25% 
moins chers que dans les au-
tres épiceries. 

12 000 personnes comme 
public cible 
Clientèle visée: toutes les per-
sonnes à l’aide sociale, issues 
de l’Office des migrations ou 
bénéficiaires des prestations 
complémentaires. «Cela repré-
sente quelque 12 000 person-
nes dans le canton», souligne 
Gérard Moulin, directeur de 
l’OSEO Valais. Ces clients  
recevront une carte leur per-
mettant de bénéficier des  
prix préférentiels d’Obonmar-
ché. 

Ouverte le 15 décembre der-
nier, l’épicerie accueille déjà 
plusieurs dizaines de clients ra-
vis de leurs achats. «Nous 
avons des retours très positifs. 
Les gens apprécient que le lieu 
ressemble vraiment à un ma-
gasin comme les autres et ils 
reviennent», se réjouit Lirije 
Spanca, maîtresse d’ateliers et 
responsable du magasin. 
Comme le confirme Camille, 
une Valaisanne de 28 ans qui y 
effectue souvent ses courses. 
«Etant maman célibataire d’un 
enfant de 4 ans et à l’aide so-

ciale, il y a des produits que je 
ne pourrais jamais me permet-
tre si cette épicerie ne propo-
sait pas ces prix attractifs.» Ain-
si profite-t-elle d’acheter par 
exemple des jus de la marque 
Iris ou des confitures Bonne 
Maman, inaccessibles pour elle 
dans d’autres magasins ordi-
naires. «Ce sont des produits 
plaisir qui font du bien.» 

Produits de qualité 
Même enthousiasme pour Oli-
vier (57 ans), bénéficiaire de 
l’aide sociale à Martigny. «J’éco-

nomise vraiment beaucoup 
d’argent en venant ici, de 200 à 
300 francs par mois. Cela défie 
toute concurrence», s’enthou-
siasme-t-il. Et d’encenser la 
qualité des produits en vente. 
«Les légumes sont de toute 
beauté.» 
L’épicerie fait appel à des four-
nisseurs locaux. Ils sont 25 à 
accepter, pour la plupart, de 
baisser leur marge jusqu’à 15% 
pour permettre au magasin de 
l’OSEO de vendre la marchan-
dise à des prix préférentiels: 
soit 25% meilleur marché que 

la concurrence pour 70% des 
produits. «Par ailleurs, 30% de 
l’assortiment propose des pro-
duits entre 50% et 70% meilleur 
marché», ajoute Guillaume So-
nati, responsable du secteur 
adultes de l’OSEO Valais. 
Le fait que les clients doivent 
débourser pour acheter les 
produits est également un 
point important au niveau psy-
chologique et de l’estime de 
soi. «Ils sont comme des clients 
ordinaires. On sort de la logi-
que du don ou de la charité. Ce 
qui est vécu très positivement 
par les personnes. L’épicerie 
donne du sens à ceux qui y par-
ticipent, tant aux consomma-
teurs qu’aux vendeurs», ajoute 
Jérôme Favez, chef du Service 
de l’action sociale. 
Une épicerie qui tombe à point 
nommé après deux ans de pan-
démie. «Le Covid a mis en lu-
mière un phénomène de préca-
rité. 26% des ménages valaisans 
vivent aujourd’hui avec un ris-
que de pauvreté», confirme Ma-
thias Reynard, chef du Départe-
ment des affaires sociales. C’est 
la raison pour laquelle l’Etat du 
Valais investit grandement 
dans ce projet. Dès 2024, l’épi-
cerie devrait s’autofinancer.

La première épicerie  
solidaire s’ouvre en Valais

A la caisse, Dafina Berisha est très à l’aise avec les clients. Elle suit depuis quelques semaines une mesure de réinsertion. SABINE PAPILLOUD

Etant maman célibataire et à 
l’aide sociale, il y a des pro-

duits que je ne pourrais 
jamais me permettre si cette 
épicerie ne proposait pas ces 

prix attractifs.” 
CAMILLE 
CLIENTE

 Ouvert depuis mi-décembre 2021, le magasin de l’OSEO Valais, Obonmarché, vend des produits alimentaires 
aux personnes démunies, à des prix préférentiels. Des personnes en réinsertion y sont employées.
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Fortunes diverses pour les évé-
nements printaniers mis sur 
pied par le FVS Group. Alors 
que l’édition 2022 du Salon des 
métiers et formations Your 
Challenge ainsi que celle du 
Grand Prix Joseph Favre ont dû 
être annulées, la brocante de 
Martigny fêtera son grand re-
tour dans les travées du CERM 
du 4 au 6 mars prochain. 
«Sur décision du Département 
de l’économie et de la forma-
tion de l’Etat du Valais et au vu 

de la situation sanitaire ac-
tuelle, l’organisation du salon 
des métiers devenait difficile 
et risquée pour toutes les par-
ties impliquées», écrit le FVS 
Group sur sa page Facebook. 
Son directeur général Samuel 
Bonvin confirme que la grand-
messe de l’orientation profes-
sionnelle en Valais, qui aurait dû 
se tenir du 15 au 20 février pro-
chains au CERM de Martigny, re-
portée dans un premier temps, 
n’aura finalement pas lieu. Des 

milliers de jeunes Valaisans déjà 
malmenés par cette crise sani-
taire se voient ainsi privés d’un 
rendez-vous très prisé alors que 
Fribourg, par exemple, main-
tient l’édition 2022 de son salon 
des métiers. «L’évolution favora-
ble et la mise en place d’un plan 
sanitaire efficace auraient peut-
être pu nous permettre de rece-
voir près de 20 000 visiteurs au 
CERM. Mais nous prenons acte 
de cette annulation et nous con-
centrons sur les prochaines édi-

tions de Your Challenge déjà 
fixées en 2023, 2025 et 2027», 
déclare-t-il. 
Cette annulation a aussi con-
traint FVS Group à faire une 
croix sur un autre événement, le 
Grand Prix Joseph Favre, qui au-
rait dû être organisé en parallèle. 
«Préparer le CERM pour cette 
seule manifestation représentait 
un trop gros risque financier.» 

Martigny a limité la casse 
Samuel Bonvin évoque un pre-
mier trimestre délicat pour FVS 
Group, même si la brocante de 
Martigny effectue son retour au 
CERM du 4 au 6 mars. «Mais les 
perspectives sont plutôt réjouis-
santes avec le lancement de 
l’opération Foire du Valais 2022, 
programmée du 30 septembre 
au 9 octobre avec probablement 
une nouvelle grande exposition à 
la clé. Et, en novembre, le grand 
retour de l’art culinaire au CERM 
avec Epicuria, terroirs et gastro-

nomie, mais aussi CaReHo, l’es-
pace des professionnels de l’hô-
tellerie et de la restauration», an-
nonce le directeur général de FVS 
Group, heureux d’avoir vu son 
entreprise sortir de la crise du Co-
vid en relative bonne santé. «Le 
soutien financier du canton en 
2020, celui de la commune de 
Martigny en 2021 ajoutés aux 
efforts consentis par la société 
du CERM en termes de loyer et 
à une Foire du Valais 2021 qui 

devrait atteindre l’équilibre fi-
nancier nous ont heureuse-
ment permis de limiter la 
casse», conclut-il. 
La preuve dans les chiffres des 
effectifs. Le FVS Group, qui 
avait été contraint de réduire 
la voilure en pleine pandémie 
en se séparant de quatre colla-
borateurs, vient de réengager 
deux personnes pour atteindre 
un total de 23 employés à l’an-
née. PASCAL GUEX

Your Challenge 2022 
annulé, la brocante revient

Les jeunes Valaisans devront attendre début 2023 pour goûter à une nouvelle 
édition du Salon des métiers et formations Your Challenge. LDD

Avec l’annulation de Your Challenge et du Grand Prix 
Joseph Favre, FVS Group vit un premier trimestre 2022 délicat. Mais 
les perspectives pour la suite de l’année sont meilleures.

MARTIGNY

On sort de la logique du don 
ou de la charité. Ce qui est 
vécu très positivement par 

les personnes.” 
JÉRÔME FAVEZ 

CHEF DU SERVICE DE L’ACTION SOCIALE
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